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M. Homuth : Si nous sommes ici, monsieur le président, c’est pour 
trouver pourquoi le prix du pain a monté et pourquoi le coût de la vie est 
élevé. Nous pouvons découvrir que le coût de la vie n’est pas assez élevé. 
Je ne le sais pas. Je n’en ai aucune idée, mais le fait est que, si nous vou­
lons enquêter sur une question pour le public et en présenter un vrai 
tableau au public, il nous faut faire une enquête complète.

Le président : Nous allons présenter au public un vrai tableau 
même s’il faut enquêter jusqu’au jugement dernier.

M. Homuth: Vous ne vous trompez peut-être pas de beaucoup.
Le président : Et le public sera reconnaissant si nous dégageons 

tous les faits que le présentent les différents aspects d’une question. C’est 
ce que nous allons faire. Y a-t-il d’autres questions ?

M. Lesage: Quel est aujourd’hui le prix du pain livré aux magasins
M. Loftus : A Toronto ?
M. Lesage : Oui, aujourd’hui.
M. Loftus : C’est 11*5.
M. Lesage : C’est 11*5?
M. Loftus : Oui.
M. Lesage: Et votre réponse, c’était que le magasin de détail a une 

marge de deux cents et demi ?
M. Loftus : Oui.
Le président : Y a-t-il d’autres questions? Sinon, monsieur Dyde 

va procéder avec le témoin suivant.
Me Dyde: Il ne reste qu’un seul point à éclaircir au sujet de la com­

pagnie Canada Bread. Nous n’avons pas décidé la question de savoir 
combien de ces rapports annuels nous consignerons à titre de pièce. La 
compagnie a eu la bonté de produire les rapports de dix années, mais je 
ne pense pas que quelqu’un soit remonté plus loin que 1947. Je crois 
que cela n’a pas été décidé encore.

Le président : Il fut décidé hier d’imprimer le rapport de 1947.
M. Fleming: Nous n’avons pas décidé quelle partie du rapport nous 

consignerions au compte rendu. En réalité, -il y a là trois états. Il y a 
le bilan général, l’état des profits et pertes, et...

Le président : Je pense que 1947 est suffisant. Nous aurons les 
autres sous la main.

M. Fleming: Et les surplus accumulés. Il n’a certainement pas été 
fait mention de quelque chose de plus.

M. Homuth : De toute façon, nous l’aurons pour les fins de compa­
raison.

Le président: Nous consignerons le rapport de 1947 au compte 
rendu, et nous pourrons garder les autres sous la main. Merci, monsieur 
Loftus. Je ne veux pas vous laisser penser que nous pourrions ne pas 
nous revoir.

M. Loftus : Oh, je pense que vous êtes un groupe d’hommes très 
aimables.

Daniel F. Wilson, président de Christie’s Bread Limited, est asser­
menté.

Lloyd I. Stormer, vice-président et secrétaire-trésorier de Christie’s 
Bread Limited, est assermenté.


